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Le Premier ministre reçoit une délégation du
FMI pour discuter de l'administration fiscale

et des réformes économiques

Les gagnants de la régate
2026 récompensés
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Une délégation du Fonds monétaire international (FMI) a
rendu une visite de courtoisie au Premier ministre,
Navinchandra Ramgoolam au nouveau bâtiment du
Trésor à Port Louis. La délégation comprenait la chef de
mission du FMI, Mme Priscilla Banda Chitatu ; le con-
seiller en administration fiscale du Centre d’assistance
technique pour l’Afrique du Sud, M. Ravinder Saroop ; et
l’économiste principale du FMI, Mme Jimena Acedo.
Les discussions ont porté sur la mission TADAT (Tax
Administration Diagnostic Assessment Tool) actuellement
menée par le FMI à Maurice. L'exercice vise à évaluer les
performances de l'administration fiscale mauricienne con-
formément aux meilleures pratiques internationales.
Maurice fait partie des premiers pays à être évalués dans le
cadre du nouveau « Guide TADAT 2025 ».
L’équipe du FMI est arrivée à Maurice le 25 février 2026 et

y restera jusqu’au 10 mars 2026. À l'issue de la mission, un
rapport détaillé sera présenté aux autorités nationales,
notamment à l'Autorité fiscale de Maurice et au ministère
des Finances, afin de recenser les domaines dans lesquels
des améliorations sont possibles et d'améliorer encore l'ef-
ficacité et la transparence du système fiscal mauricien.
Cette visite s’inscrit dans le cadre de la coopération plus
large entre Maurice et le FMI, qui appuie le programme de
réformes économiques du gouvernement. Elle fait suite à la
visite en février d’une autre délégation du FMI, conduite
par le chef de la division de la gestion des finances
publiques (GFP) du département des affaires budgétaires
du FMI, M. Hansen Torben Steen, qui s’est concentrée sur
l’élaboration d’une législation sur la responsabilité budgé-
taire, comme annoncé dans le programme gouvernemental
2025-2029.
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Guerre en Iran

Emirates suspend l'ensemble
de ses vols de Dubaï

L'aéroport de Dubaï, le plus fréquenté au monde pour
le trafic international, a annoncé samedi 7 mars la sus-
pension temporaire de l'ensemble de ses opérations
après une interception au-dessus de la plateforme, les
Émirats arabes unis disant faire face à une attaque
venue d'Iran. "Pour la sécurité des passagers, du per-
sonnel de l'aéroport et des équipages des compagnies
aériennes, les opérations à l'aéroport international de
Dubaï ont été temporairement suspendues", a indiqué
le Bureau des médias de Dubaï.

Chute de débris
Une interception a eu lieu dans la matinée au-dessus de
l'aéroport de Dubaï, selon un témoin qui a décrit à l'AFP une
forte explosion suivie d'un nuage de fumée dans le ciel.
Plus tôt, le gouvernement de Dubaï avait confirmé "un inci-
dent mineur résultant de la chute de débris après une inter-
ception", tout en démentant "des informations circulant sur
les réseaux sociaux concernant des incidents à l'aéroport
international de Dubaï".

Le site de suivi des vols Flightradar24(nouvelle fenêtre)
montrait des avions tournant au-dessus de l'aéroport,
apparemment en circuit d'attente, vers 9h. Les opérations
ont ensuite repris "partiellement" quelques minutes plus
tard. "Nous vous prions instamment de ne pas vous rendre
à l'aéroport, sauf si votre compagnie aérienne vous a con-
tacté pour confirmer votre vol, car les horaires peuvent

encore être modifiés", a toutefois mis en garde l'aéroport
s'adressant à ses usagers.

"Prière de ne pas aller à l'aéroport"
Des vols avaient repris de manière limitée lundi depuis le
principal aéroport de Dubaï, et ce malgré des attaques quo-
tidiennes de drones visant des cibles aux Émirats arabes
unis. Emirates, la plus grande compagnie aérienne du
Moyen-Orient, a également annoncé suspendre l'ensemble
de ses vols au départ et à destination de Dubaï jusqu'à nou-
vel ordre. "Prière de ne pas aller à l'aéroport", a indiqué la
compagnie dans un communiqué.

"Les défenses aériennes des Émirats arabes unis font
actuellement face à des menaces de missiles et de drones
en provenance d'Iran", selon le ministère émirati de la
Défense, qui n'a pas précisé les cibles des attaques.
Quatre employés avaient été blessés et un hall endom-
magé à l'aéroport de Dubaï samedi dernier, au premier jour
de la guerre au Moyen-Orient à la suite de frappes améri-
cano-israéliennes contre l'Iran. L'exploitant Dubaï Airports
avait alors indiqué que l'incident avait été "rapidement
maîtrisé".
Les attaques iraniennes ont également touché l'aéroport
d'Abou Dhabi, le complexe résidentiel haut de gamme
Palm Jumeirah et l'hôtel de luxe Burj Al Arab, tandis que
des débris de drones ont provoqué un incendie au consulat
américain de Dubaï mardi.

Lorsque les Etats-Unis et Israël ont attaqué l'Iran, la réaction
ne s'est pas fait attendre. Depuis lors, le régime des mollahs
tire à tout va et attaque des cibles militaires et civiles dans
les pays voisins. L'Iran refuse également de laisser passer
des navires au large de ses côtes. Le détroit d'Ormuz, ce
goulet d'étranglement du golfe Persique par lequel transitent
chaque jour 20 % du pétrole commercialisé dans le monde,
est de fait bloqué.

Le prix du pétrole a fortement augmenté immédiatement
après l'attaque. Les prix de l'essence et du gazole ont égale-
ment explosé dans les stations-service allemandes. Selon
les régions, le sans plomb 95 a temporairement atteint 2,50
euros le litre. Le prix moyen du gazole est actuellement
légèrement supérieur à 2 euros, soit 30 centimes de plus
qu'avant l'attaque contre l'Iran.

La hausse des prix de l'énergie, un fardeau immédiat
Des flambées de prix encore plus extrêmes ont été
observées pour le gaz naturel après l'attaque par drones
des installations de gaz naturel liquéfié (GNL) au Qatar par
l'Iran, entraînant un arrêt de la production. L'Allemagne n'im-
porte pas de GNL directement du Qatar. Ses sources d'ap-
provisionnement sont diversifiées et une quantité importante
de gaz est également acheminée via des gazoducs
norvégiens. Cependant, le facteur déterminant des prix est
le marché de gros européen, qui repose sur le rapport entre
l'offre internationale disponible et la demande actuelle et
future.
La hausse des prix de l'énergie affecte non seulement les
ménages, mais aussi l'industrie, qui doit faire face à des
coûts de production plus élevés. Les secteurs énergivores
tels que la chimie, l'acier, le verre et le papier sont partic-
ulièrement touchés, de même que les industries automobile
et mécanique.

Choc pour le gouvernement de Friedrich Merz
La guerre israélo-américaine contre l’Iran met en lumière,
pour l'Allemagne, la vulnérabilité des économies hautement
industrialisées en cette période de crise mondiale. Les
économistes allemands partagent ce point de vue. Veronika
Grimm, l'une des cinq expertes conseillant le gouvernement
allemand en matière économique, met en garde contre les
risques d'inflation croissante et l'incertitude accrue qui pèse
sur les investissements. "Nous devons nous préparer à une
période prolongée d'incertitude accrue", a-t-elle déclaré à la
presse allemande.
L'inquiétude grandit en Allemagne. Une coalition formée par
les conservateurs de la CDU/CSU et des sociaux-démoc-
rates du SPD est au pouvoir depuis dix mois. Le chancelier
Friedrich Merz (CDU) avait promis, durant sa campagne
électorale et dès sa prise de fonctions, que la relance de l'é-
conomie allemande serait sa priorité absolue. Or, la reprise
se fait attendre. La légère croissance enregistrée en
Allemagne en début d'année pourrait être anéantie par la
guerre en Iran.

Les prix de l'énergie en Allemagne ont déjà fortement aug-
menté depuis l'invasion russe de l'Ukraine. De nouvelles
hausses de prix, des perturbations des chaînes d'approvi-
sionnement et une incertitude mondiale accrue pèsent lour-
dement sur l'économie allemande.

Outre la crise énergétique, la guerre avec l'Iran accentue les
tensions, notamment dans le secteur des transports. Les
compagnies maritimes allemandes sont également con-
traintes d'effectuer de longs détours par le golfe Persique, ce
qui perturbe les chaînes d'approvisionnement mondiales et
compromet ainsi la sécurité des approvisionnements. Les
primes d'assurance pour le transport maritime augmentent,
tout comme le prix du carburant. L'espace aérien au-dessus
des pays du Golfe est partiellement fermé. Les compagnies
aériennes sont obligées de modifier considérablement leurs
itinéraires, ce qui allonge les temps de trajet et fait grimper
les coûts du carburant.
Bien que les responsables politiques reconnaissent les
problèmes, leur réaction reste jusqu'à présent discrète. La
ministre de l'Economie et de l'Energie, Katherina Reiche, a
mis en place une cellule de crise chargée d'analyser la situ-
ation au quotidien et d'élaborer des mesures. L'objectif est
de surveiller les flambées des prix, de garantir la sécurité
d'approvisionnement et d'évaluer l'impact sur les entrepris-
es. Cette initiative fait également l'objet de satires sur les
réseaux sociaux.

Les livreurs de repas de
Dubaï en danger

La guerre en Iran met à rude épreuve l'économie
allemande

L'Iran vise encore un
pétrolier dans le Golfe

Alors qu'une attaque d'ampleur a été lancée sur l'Iran
par Israël dans la nuit de vendredi 6 à samedi 7 mars,
Téhéran continue de riposter en ciblant les pays
voisins, dont notamment les Émirats arabes unis.
Plusieurs explosions ont été entendues à Dubaï où les
établissements, notamment les bars et restaurants,
sont désertés par les clients.

Visé par des frappes menées par Israël et les États-Unis
samedi 28 février dernier, l’Iran continue de riposter en
ciblant les bases américaines situées dans les pays
voisins, dont notamment les Émirats arabes unis et plus
particulièrement la ville de Dubaï. De nouvelles explosions
ont été entendues ce samedi 7 mars matin. Après une
semaine de guerre, l'impact économique sur les lieux de
loisirs commence déjà à se faire ressentir. 

Au micro de RTL, Julien Pillard, patron français de l'étab-
lissement Sexy Fish installé au 11ᵉ étage du Burj Khalifa
évoque une situation inédite. "Normalement, un vendredi
comme ça, on est sur 400 couverts. On doit même couper.
Et aujourd'hui, on va certainement finir à 70-80 au lieu de
400-420. Donc c'est vraiment un énorme coup au niveau
du business. Depuis ce qui s'est passé, depuis samedi
soir, on a chuté de 80%. "Ce sont des chutes qui sont
énormes", indique-t-il.

L'établissement, qui est un véritable mastodonte dans le
milieu de la nuit local, emploie 172 employés. "Aujourd'hui,
le plus important, c'est de les rassurer parce qu'ils sont tous
assez inquiets", explique le patron à la tête du restaurant
depuis 12 ans. Il ajoute toutefois qu'il est bien trop tôt pour
songer à des licenciements, "ce sera vraiment la dernière
chose à laquelle on touchera", précise-t-il. 

Julien Pillard est néanmoins sûr d'une chose : les touristes
ne sont pas prêts de revenir. "Je pense que la vraie grosse
reprise va être sur les vacances de la Toussaint d'octobre",
espère le gérant. Si une partie des touristes va sans doute
déserter la ville pour quelque temps, certains expatriés
continuent de se sentir en sécurité. C'est notamment le cas
de Pénélope : "Ici on est en sécurité, on a notre vie, ça fait
12 ans qu'on habite ici." 

Les Gardiens de la Révolution ont affirmé jeudi qu’un
missile iranien avait touché un pétrolier américain dans
le Golfe, au sixième jour de la guerre régionale avec
l’Iran, qui riposte en ciblant le Moyen-Orient.

Le navire en question « a été touché par un missile
dans le nord du Golfe persique » et « est actuellement
en feu », ont indiqué les Gardiens dans un commu-
niqué lu à la télévision d’État, qui ne donne pas plus de
précisions.

Cet incident, non confirmé à ce stade de source
indépendante, intervient alors que les Gardiens disent
avoir le « contrôle total » du détroit d’Ormuz, point de
passage clé pour le commerce mondial de pétrole.

Au cours des dernières heures, les Gardiens de la
Révolution ont indiqué que ce passage névralgique,
par lequel transite environ 20 % du volume mondial de
pétrole, était uniquement fermé pour les États-Unis,
Israël, l’Europe et « leurs alliés », selon ce que rap-
porte CNN. 

Le trafic naval à cet endroit a chuté d’environ 90 %
après les frappes américaines et israéliennes de
samedi en Iran. 

Le cours du pétrole a quant à lui grimpé en flèche au
cours des derniers jours. 

Le prix du baril de Brent de la mer du Nord, la
référence sur les marchés concernant le pétrole, était
d’environ 83,55 dollars américains vers 8h du matin
jeudi, comparativement à environ 70,50 dollars améri-
cains une semaine plus tôt.

Un Quotidien d’information, libre et indépendant
Directeur-Rédacteur en chef: Vedi Ballah
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Signature d'un protocole d'accord pour introduire des services de

bronchoscopie interventionnelle à Maurice
Un protocole d’accord (MoU) visant à établir une col-
laboration dans le domaine de la bronchoscopie inter-
ventionnelle a été signé, à Ebène, entre le ministère de
la Santé et du Bien-être, et la Fondation de la Société
de Pneumologie de l’Océan Indien, sous l’égide de la
Fondation de l’Académie de Médecine.

La cérémonie de signature s'est déroulée en présence du
ministre de la Santé et du Bien-être, M. Anil Kumar Bachoo,
de la ministre déléguée à la Santé et au Bien-être, Mme
Anishta Babooram, et d'autres hauts fonctionnaires. Le
directeur général par intérim du ministère de la Santé et du
Bien-être, M. Parmanand Mawah, et le professeur de
médecine respiratoire et chef des études de médecine
expérimentale à l'Institut national de cardiologie et de pneu-
mologie de l'Imperial College London, le professeur Kian
Fan Chung, ont signé l'accord.

Dans une déclaration, le ministre Bachoo a réitéré l’en-
gagement du gouvernement à moderniser les services hos-
pitaliers, à renforcer la médecine spécialisée et à veiller à
ce que la population ait accès à des soins médicaux de
meilleure qualité et plus avancés. M. Bachoo a affirmé que
cette collaboration est conforme à la vision du gouverne-
ment de positionner Maurice comme un centre d’excel-
lence médicale et de coopération régionale dans le
domaine des soins de santé dans l’océan Indien.

Selon le ministre, le protocole d'accord marque une étape
importante dans le renforcement des services de soins de
santé spécialisés à Maurice en permettant l'introduction de
la pneumologie interventionnelle. « Cette branche de la
médecine, » a-t-il expliqué, « est essentielle pour le diag-
nostic, le traitement et la prise en charge des affections pul-
monaires et thoraciques grâce à des procédures mini-inva-

sives qui ne sont pas encore disponibles à Maurice. » Il a
indiqué que grâce à ce partenariat, les hôpitaux de Maurice
seront en mesure d'effectuer des procédures spécialisées
qui exigeaient auparavant que les patients voyagent à l'é-
tranger.

De plus, le ministre a souligné que le programme sera mis
en œuvre progressivement au cours des prochaines
années afin de s'assurer que les équipes médicales locales
reçoivent la formation nécessaire et que les services sont
fournis de façon sécuritaire et efficace. Une unité de bron-
choscopie interventionnelle sera mise en place à l'hôpital
Sir Anerood Jugnauth de Flacq dans le cadre de l'initiative.
Une centaine de patients souffrant de maladies pul-
monaires complexes devraient bénéficier de ces procé-
dures avancées.
Le ministre Bachoo a également souligné que l'un des prin-
cipaux atouts du projet réside dans son accent sur la forma-
tion et le renforcement des capacités. Les médecins et infir-
mières mauriciens recevront une formation spécialisée afin

que l'expertise reste au sein du système de santé local, tan-
dis que des experts internationaux de France et de la
région soutiendront l'équipe mauricienne pendant les pre-
mières étapes et aideront à transférer des connaissances
précieuses.
Pour sa part, le professeur Kian Fan Chung a observé que
la médecine respiratoire a connu des progrès significatifs
au cours des dernières décennies et a souligné la nécessité
pour Maurice de progresser dans ce domaine médical en
offrant des procédures de diagnostic et de traitement de
pointe. Il a souligné l'importance de la bronchoscopie inter-
ventionnelle pour augmenter la capacité de diagnostic et
améliorer le traitement des cancers et d'autres maladies
respiratoires.
Le professeur Chung a également évoqué le rôle de la
Société de pneumologie de l’Océan Indien Foundation
dans la promotion des connaissances de pointe par la for-
mation et la coopération médicale entre les pays de la
région de l’océan Indien.

Maurice lance l'élaboration d'un code national de qualité
pour l'enseignement supérieur

Un atelier national de deux jours visant à
initier l'élaboration d'un code de qualité
de l'enseignement supérieur mauricien
s'est ouvert  au Caudan Arts Centre à
Port Louis, à l'initiative conjointe du min-
istère de l'Enseignement supérieur, de la
Science et de la Recherche et de
l'Autorité d'assurance de la qualité
(QAA).

Le ministre de l'Enseignement supérieur et
de la recherche scientifique, le Dr Kaviraj
Sharma Sukon ; le Commissaire de la
Commission de l'Enseignement supérieur,
le Professeur (Dr) Mme Romeela Mohee ;
le Directeur exécutif de la QAA, le Dr Lee
Pheiffer ; et des représentants des étab-
lissements d'enseignement supérieur
étaient présents. L'atelier a également
rassemblé des décideurs, des dirigeants
institutionnels d'institutions publiques et
privées, des directeurs de l'assurance qual-
ité et des universitaires afin de jeter les
bases d'un code national de qualité pour
Maurice.

Cet atelier est organisé à la suite des
récentes modifications apportées à la Loi
sur l'enseignement supérieur (2017) qui a
donné à la QAA la responsabilité de pro-
mouvoir, de maintenir et d'améliorer le Code
de qualité de l'enseignement supérieur de
Maurice. Mme Eduarda Castel-Branco,
Consultante, a été nommée par le Ministère
de l'enseignement supérieur, de la science
et de la recherche pour engager des discus-
sions sur l'élaboration du Code de qualité
de l'enseignement supérieur de Maurice.

L'atelier vise à approfondir la compréhen-

sion de l'importance et des avantages d'un
code de qualité pour l'enseignement
supérieur à Maurice, en particulier dans le
renforcement de la reconnaissance des
qualifications. Il donnera une vue d’ensem-
ble du code de qualité du Royaume-Uni et
de son alignement sur les normes et lignes
directrices européennes (ESG), tout en
examinant comment il peut être intégré aux
structures d’assurance de la qualité exis-
tantes. La session vise également à con-
ceptualiser un code de qualité mauricien et
à élaborer une feuille de route pour sa mise
en œuvre.

Dans son allocution, le ministre Sukon a
souligné qu’alors que le secteur de l’en-
seignement supérieur de Maurice continue
de se développer, il a besoin d’un cadre
cohérent capable de gérer sa complexité
croissante. Il a souligné que le Système
national de transfert et de valorisation du
crédit (NCVTS) est une réforme nationale
guidée ancrée dans la loi et dirigée par des
politiques, visant à rendre l'apprentissage
plus transparent, plus fiable et plus recon-
naissable.

Le Dr Sukon a également noté que le suc-
cès du NCVTS dépendra de son intégration
dans les pratiques quotidiennes des étab-
lissements d'enseignement supérieur, y
compris la conception des programmes, les
résultats d'apprentissage, les normes d'é-
valuation et les protocoles de reconnais-
sance.

Selon le ministre, la réforme apportera des
avantages importants en offrant aux
apprenants des voies de progression plus

claires et des possibilités d'apprentissage
tout au long de la vie, tout en permettant
aux institutions de collaborer plus facile-
ment et en aidant les employeurs à mieux
reconnaître les compétences et les apti-
tudes.

Il a également souligné l'importance
d'établir un code de qualité dont les normes
guideront les travaux de l'autorité d'assur-
ance de la qualité. Le ministre a exprimé
son ambition pour que le secteur de l'en-
seignement supérieur devienne un pilier de
l'économie mauricienne, fondé sur la confi-
ance et l'excellence, et contribue au
développement du pays en tant que pôle de
connaissances.

Pour sa part, Mme Lee Pheiffer s'est
attardée sur les objectifs du Code de qualité
de l'enseignement supérieur de Maurice,
qui est censé être à la fois internationale-
ment comparé et nationalement détenu.

Elle a expliqué que le code de qualité servi-
ra de point de référence national définitif,
fournissant une compréhension commune
dans l'ensemble du secteur de l'enseigne-
ment supérieur pour la pratique de la qual-
ité, la sauvegarde des normes
académiques et l'assurance de possibilités
d'apprentissage de qualité à Maurice. Elle
améliorera la transparence, renforcera
l'alignement institutionnel et soutiendra la
reconnaissance internationale et la crédibil-
ité de l'enseignement supérieur mauricien,
a-t-elle ajouté.

Le Dr Pheiffer a également souligné les
principales caractéristiques qui devraient
sous-tendre le Code de qualité, notant qu'il
doit être ambitieux, promouvoir une éthique
d'amélioration continue, adopter une
méthodologie consultative et soutenir un
cadre réglementaire efficace pour le
secteur.



LUNDI   9    MARS 2026 4
Women Leadership Academy donne aux diplômés 

les moyens de stimuler leur carrière
Quelque quarante-six diplômées de
la Women Leadership Academy
(WLA), une initiative de l'Institut
mauricien des directeurs (MloD), ont
reçu des certificats lors d'une céré-
monie tenue à Réduit.

La cérémonie de remise des diplômés a
été organisée dans le cadre de la cam-
pagne en cours de la Journée interna-
tionale de la femme du MloD sur le
thème « Donner pour gagner ». La min-
istre des Services Financiers  et  de la
planification économique, Mme Jyoti
Jeetun, et la ministre de l'Egalité des
Genres et de la protection de la famille,
Mme Marie Arianne Navarre-Marie, ont
participé à l'événement.

Dans son allocution, la Dre Jyoti Jeetun
a salué l’initiative du MloD, qui, selon
elle, est prête à doter les femmes qui
souhaitent assumer des responsabilités
d’outils et de compétences essentiels,
ainsi qu’à développer leur confiance en
elles pour s’affirmer. Elle s'est attardée
sur le parcours remarquable de la
Nation et des femmes mauriciennes
depuis que Maurice a accedé à
l'indépendance, soulignant que le pays
doit maintenant redéfinir son avenir,
réinventer ses secteurs en déclin,

remonter la chaîne de valeur et se réori-
enter vers de nouveaux secteurs
économiques.

La ministre a soutenu l’élaboration de
Vision 2050 en tant que facteur clé pour
orienter Maurice vers la nouvelle nation
et a souligné que le genre est un thème
transversal. Elle a rappelé qu'avec
l'augmentation de la participation des
femmes au marché du travail, l'alége-
ment de leurs contraintes à entrer sur le
marché du travail et l'encouragement
d'une plus grande représentation des
femmes dans la sphere politique ainsi
qu'au niveau de la direction demeurent
des préoccupations majeures.

De son côté, la ministre Navarre-Marie a
souligné que l’AAL complète les efforts
déployés par le gouvernement pour pro-
mouvoir davantage l’égalité des sexes
dans le leadership en dotant les femmes
de la confiance, des compétences et de
l’état d’esprit nécessaires pour saisir toutes
les occasions et en créer de nouvelles.

En outre, la ministre a renouvellé son
engagement à renforcer les fondements
quipermettent aux femmes de s’é-
panouir, rappelant que le ministère met
fortement l’accent sur la priorité
accordée aux lieux de travail
respectueux et sans harcèlement, àl’en-
couragement de l’entrée et de la pro-

gression des femmes sur le marché du
travail,  au soutien de l’indépendance

De son côté, la Directrice générale du
MloD, Mme Sheila Ujoodha, a indiqué
que depuis son lancement en 2021,
l'AML a autonomisé plus de 300 femmes
ainsi que des dirigeants à Maurice et au
Kenya. Cela s'est avéré être une expéri-
ence transformatrice pour eux, ainsi que
déterminante pour changer positive-
ment le cours de leur carrière.

Elle a réitéré les efforts du MloD pour
continuer à jouer son rôle dans la forma-
tion des futurs dirigeants de demain et
contribuer à un écosystème de gouver-
nance d’entreprise inclusif.

Nouvelles mesures envisagées pour 
lutter contre la conduite sous l'emprise

de drogues et/ou d'alcool

Les gagnants de la régate 2026
récompensés

À la suite de la récente décision du
gouvernement concernant la saisie
des véhicules et la suspension immé-
diate du permis de conduire en cas de
conduite sous l’emprise de drogues
et/ou d’alcool, le ministre des
Transports terrestres, M. Osman
Mahomed, a présidé une réunion à
Port Louis. L'objectif était de tracer la
voie à suivre avec un document d'ori-
entation à soumettre au Cabinet des
ministres sur la base duquel la légis-
lation sera rédigée.

Des représentants du Cabinet du
Premier ministre, de la police maurici-
enne, du Bureau des lois de l’État, de
l’Autorité nationale des transports ter-
restres, du Conseil national de la sécu-
rité routière et de l’Unité de la gestion de
la circulation et de la sécurité routière ont
assisté à la réunion.

Dans son allocution, le ministre a
souligné que le gouvernement considère

la sécurité routière comme une priorité
absolue, d'où la décision de présenter
des mesures strictes. L'objectif, a-t-il
expliqué, est de renforcer davantage la
sécurité routière.

Il a par ailleurs rappelé que le système
de points de pénalité (PPS) a été réintro-
duit le 31 janvier 2026 dans le cadre d’un
effort renouvelé pour lutter contre la con-
duite imprudente, réduire le nombre de
décès et promouvoir des habitudes de
conduite responsables. Au 24 février
2026, 385 contrevenants avaient déjà
payé leurs amendes et alloué des points
dans le cadre du SPP.

Selon M. Osman Mahomed, outre le ren-
forcement de la sécurité routière, la
saisie des véhicules et la suspension du
permis de conduire, selon les cas, auront
également un effet dissuasif important
sur la consommation de drogues et d'al-
cool chez les conducteurs et les motocy-
clistes.

Les lauréats du festival Regatta 2026 ont
été récompensés par des prix en
espèces lors d'une cérémonie officielle
en présence du ministre de la Jeunesse
et des Sports, M. Darmarajen
Nagalingum à Port-Louis.

Organisé par le Mauritius Recreation
Council en collaboration avec le ministère
de la Jeunesse et des Sports, le festival
s'est tenu sous le thème « Regat Dan
Roches Noires » le dimanche 22 février
2026 à la plage publique Von Moltke,
Roches Noires. L'événement a rassemblé
des professionnels et des participants ama-
teurs dans une démonstration dynamique
de compétence, d'endurance et d'esprit
sportif.

Dans son allocution, le ministre Nagalingum
a souligné que l’événement s’inscrit dans le
cadre des efforts continus du gouverne-
ment pour promouvoir le sport et renforcer
l’engagement communautaire. Il a noté que
l’édition 2026 avait suscité une forte partici-
pation et suscité un vif intérêt du public.

Le ministre a félicité tous les gagnants et les
participants pour leurs performances
remarquables et leur engagement à
préserver le riche patrimoine culturel des
compétitions de régate à Maurice. Il a

souligné que ces événements continuent
de renforcer les liens communautaires et
d'encourager les activités récréatives
saines dans toute l'île.

M. Nagalingum a réaffirmé l’engagement
du gouvernement à soutenir et à organiser
des initiatives sportives similaires qui
favorisent l’unité, nourrissent les talents et
inspirent la fierté nationale.

Les lauréats de la « Regat Dan Roches
Noires » 2026 sont :

Catégorie Professionnel
l 1er prix en espèces 30 000 Rs :

M. Padaruth Vivekanand (Bois des
Amourettes)

l 2ème prix en espèces Rs 20 000 :
M. Banee Mohammad Faick (Grand 
Sable)

l 3ème Prix en espèces Rs 15 000 :
Mr Jonathan Gunnee (Grand Gaube)

Catégorie Amateur
l 1er prix en espèces Rs 25 000 :

Mr Akash Chekoory (Petit Sable)
l 2ème Prix en espèces Rs 15 000 :

Mr Jonathan Gunnee (Grand Gaube)
l 3ème Prix en espèces Rs 10 000 :           

Mr Jean Giano Patient (Grand Gaube)
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Le porte avions Charles de Gaulle est arrivé 

dans le Méditerranée
Trump annonce que la
guerre cessera après
la capitulation totale

des iraniens
Envoyé par la France au Moyen-Orient pour pro-
téger ses ressortissants et ses alliés frappés par
l’Iran, le porte-avions « Charles de Gaulle » a franchi
vendredi le détroit de Gibraltar.

Il doit encore naviguer plusieurs jours avant d’arriver
dans la zone où il doit opérer. Le porte-avions « Charles
de Gaulle », envoyé par la France au Moyen-Orient
pour protéger ses ressortissants et ses alliés frappés
par l’Iran, est entré vendredi en tout début d’après-midi
en mer Méditerranée en franchissant le détroit de
Gibraltar, a constaté un journaliste de l’AFP.

Son arrivée en mer Méditerranée était prévue mardi soir
d’ici « une dizaine de jours, peut-être même huit jours »,
avait indiqué la ministre des Armées Catherine Vautrin
sur la chaîne LCI, après l’allocution d’Emmanuel
Macron.

Le bâtiment, qui a encore plusieurs jours de trajet
devant lui avant d’être sur zone, était déployé dans le
nord de l’Europe dans le cadre d’une mission de l’Otan
quand le président français Emmanuel Macron a
annoncé son envoi au Moyen-Orient.

La France liée au Qatar, au Koweït et aux Émirats
Le navire est escorté de plusieurs frégates dotées de
missiles Aster de défense aérienne, ainsi que d’un
sous-marin d’attaque capable de recueillir du ren-
seignement. « Le porte-avions Charles de Gaulle ne se
déplace jamais sans son escorte, qui permet de traiter
les menaces de nature aérienne, maritime et sous-
marine. Il y a aussi un dispositif qui permet de traiter les
menaces du spectre électromagnétique, donc la guerre
électronique », nous indiquait récemment l’état-major
français

Emmanuel Macron, qui estime que l’offensive améri-
cano-israélienne est menée « en dehors du droit inter-
national », avait assuré mardi que la France était dans
une posture « strictement défensive ».

Il a annoncé le déploiement d’importants moyens mili-
taires, dont le porte-avions « Charles de Gaulle », en
Méditerranée orientale car la France doit « prendre des dis-
positions pour sa sécurité, celle de ses ressortissants et de
ses bases ainsi que celle de ses alliés dans la région ». La
France est notamment liée par des accords de défense
avec le Qatar, le Koweït et les Émirats.

Macron fait des appels téléphoniques aux dirigeants
des Moyen Orient et europpéens

Depuis le début de l'offensive américano-israéli-
enne en Iran, l'Irak est la cible de frappes irani-
ennes. L'Iran menace de prendre pour cible "toutes
les installations" de la région du Kurdistan en Irak si
des combattants kurdes parvenaient à entrer sur le
territoire de la République islamique.

Vendredi 6 mars, Emmanuel Macron s'est entretenu
avec Mohammed Chia al-Soudani, le Premier ministre
irakien. Pendant son appel téléphonique, le président
de la République française a "exprimé la pleine solidar-
ité de la France avec l’Irak face à l’escalade en cours",
auprès du Premier ministre irakien.

"J'ai renouvelé mon appui à son action résolue pour que
l'Irak ne soit pas entraîné dans le conflit", a écrit
Emmanuel Macron dans un message publié sur X. Il
ajoute que "la stabilité du pays est essentielle pour toute
la région. La France soutient le plein respect de la sou-
veraineté, de la sécurité, et de l’intégrité territoriale de
l’Irak."

Depuis le début de l'offensive américano-israélienne en
Iran, l'Irak est la cible de frappes iraniennes. "Nos bases
sont sous le feu de l’ennemi iranien", a déclaré à l’AFP
le responsable du Parti démocratique du Kurdistan
d'Iran en exil. "Après une attaque ce matin, nos sites ont
été pris pour cible à nouveau (...) par six drones" a-t-il

indiqué, précisant en début d'après-midi que "l’attaque
se poursuivait".

Une attaque terroriste contre le champ pétrolier
Par ailleurs, la région autonome du Kurdistan a dénon-
cé "une attaque terroriste contre le champ pétrolier de
HKN dans le district de Sarsang", perpétrée par "un
groupe interdit en Irak". Cette attaque, a endommagé
les lieux et interrompu "la production", a déclaré le min-
istère des Ressources naturelles de la région du
Kurdistan irakien dans un communiqué.

La gouvernement irakien et le gouvernement de la
région autonome du Kurdistan ont affirme que l'Irak ne
doit pas servir de base pour lancer des attaques contre
des pays voisins.

Le Premier ministre irakien, Mohamed Chia al-Soudani,
et le président de la région autonome du Kurdistan,
Nechirvan Barzani, ont souligné lors d'un appel télé-
phonique que "la territoire irakien ne doit pas être utilisé
comme une base pour lancer des attaques contre des
pays voisins", a indiqué le bureau de presse du Premier
ministre irakien.

L'Iran a menacé vendredi de prendre pour cible "toutes
les installations" de la région du Kurdistan en Irak si des
combattants kurdes parvenaient à entrer sur le territoire
de la République islamique.

Berlin et Londres

Des manifestations contre la guerre en Iran
Les dirigeants allemands, français et britanniques se sont
dits prêts dimanche à des «actions défensives nécessaires
et proportionnées» face aux ripostes iraniennes afin de
«détruire à la source» les capacités militaires de Téhéran.

«Consternés»
Téhéran a répliqué à l'offensive américaine et israélienne
lancée samedi avec des frappes tous azimuts contre
plusieurs pays voisins, notamment ceux abritant des bases
américaines, et Israël, où neuf personnes ont été tuées
dimanche selon les secours.

Les dirigeants européens se disent «consternés» par ces
attaques «à l'aveugle et disproportionnées» qui touchent
des pays du Moyen-Orient non impliqués dans l'opération
militaire initiale. Les frappes «ont ciblé nos alliés proches et
menacent notre personnel militaire et nos civils dans toute
la région», ajoute le communiqué. Berlin, Paris et Londres
discuteront de ces mesures défensives avec les États-Unis
et leurs alliés dans la région.

Par ailleurs, l’Union européenne va renforcer sa mission
militaire en mer Rouge avec deux navires français, au
moment où l’embrasement régional menace le trafic mar-
itime, a indiqué un diplomate de l’UE dimanche soir. Ils vien-
dront renforcer dans les prochains jours cette mission, bap-
tisée Aspides, composée actuellement de trois navires de
guerre, dont déjà un français, selon cette source.
Dimanche, Washington a aussi fait état des premiers sol-
dats américains tués dans le cadre de l'opération qui a
mené à la mort du guide suprême iranien, l'ayatollah Ali
Khamenei.
L'Iran ne se fixe «aucune limite» dans son droit à se
défendre, a déclaré dimanche le ministre iranien des
Affaires étrangères, Abbas Araghchi, dans un entretien
avec la chaîne de télévision américaine ABC. «Ce que font
les États-Unis est un acte d'agression. Ce que nous
faisons, c'est nous défendre. C'est très différent», a-t-il
insisté.

Donald Trump ne relâche pas sa pression sur la République
islamique. Le président américain a demandé ce vendredi 6 mars la
reddition complète du régime des mollahs pour mettre fin à la
guerre. "Il n'y aura d'accord avec l'Iran sans capitulation totale !", a-
t-il exigé, dans un message publié sur Truth Social. "Après cela, et
après l'élection d'un ou plusieurs dirigeants dignes et acceptables,
nous, ainsi que nombre de nos formidables et courageux alliés et
partenaires, œuvrerons sans relâche pour sortir l'Iran du précipice
et en faire un pays économiquement plus prospère et plus fort que
jamais."

"Make Iran Great Again"
L'opération israélo-américaine en Iran(nouvelle fenêtre), entrée ce
vendredi dans son septième jour, a provoqué d'importantes repré-
sailles de Téhéran, qui a attaqué de nombreux pays du Moyen-
Orient avec des missiles et des drones. Si le guide suprême iranien
Ali Khamenei a été tué(nouvelle fenêtre) dans l'opération, la
théocratie iranienne n'est pour le moment pas tombée. Malgré ce
contexte d'incertitude, Donald Trump, lui, reste convaincu que "l'Iran
aura un avenir radieux" grâce à cette intervention. Pour appuyer
son propos, ce dernier a même détourné son habituel slogan "Make
America Great Again" (MAGA, "Rendre à l'Amérique sa grandeur")
en une formule dérivée, "Make Iran Great Again" ("Rendre à l'Iran
sa grandeur"). 

En parallèle de ce message, le président américain a également
accordé un bref entretien à la chaîne CNN(nouvelle fenêtre). Lors
de cet appel téléphonique, il est revenu sur le profil du responsable
qu'il souhaite voir prendre le pouvoir à Téhéran. Attend-il que celui-
ci soit issu d'un processus démocratique ? "Non, je dis qu'il faut un
dirigeant juste et équitable", a répondu Donald Trump. "Un dirigeant
qui fasse du bon travail, qui traite bien les États-Unis et Israël, et les
autres pays du Moyen-Orient – ce sont tous nos partenaires." Il ne
s'est pas dit totalement opposé à l'option d'un chef religieux pour
gouverner l'Iran. "Eh bien, peut-être, oui, enfin, cela dépend de la
personne. Je n'ai rien contre les chefs religieux. Je côtoie beaucoup
de chefs religieux et ils sont formidables", a-t-il expliqué. 

La hausse des cours du pétrole ? Seulement "temporaire"
Irak, Liban, pétromonarchies du Golfe… Près d'une semaine après
le début du conflit, beaucoup de pays demeurent déstabilisés par la
guerre en cours au Moyen-Orient. Face au blocage du détroit
d'Ormuz et aux risques pesant sur les infrastructures pétrolières, les
cours de l'or noir ont explosé ces derniers jours. De quoi faire
grimper le prix du carburant, y compris aux États-Unis. Pas de quoi
inquiéter pour autant le président américain, qualifiant cette ten-
dance de "normale". "Ce sera temporaire, ça va baisser très vite",
a-t-il prédit, toujours auprès de CNN. Dans l'après-midi, le prix du
baril de Brent a atteint 91,89 dollars, du jamais-vu depuis avril 2024.

Enfin, dans une autre publication sur Truth Social, Donald Trump est
par ailleurs revenu sur les rapatriements en cours de ressortissants
étrangers présents dans les États concernés par des frappes de
drones ou de missiles. Le locataire de la Maison-Blanche a précisé
que des "milliers de personnes de divers pays du Moyen-Orient"
étaient en train d'être évacués du Moyen-Orient par Washington.
"Cette opération se déroule discrètement, mais sans accroc", s'est
félicité le président américain. Les vols de retour vers l'Europe ou
les États-Unis depuis la péninsule arabique sont très perturbés
depuis le début des hostilités dans la région. 

EGLISE CHRETIENNE DE PORT LOUIS
Reg No 5180 

Members are requested to attend the Annual General
Meeting, which will be held on Tuesday 24th March 2026 at
17h00 at seat of the Association,Trianon, Quatre Bornes

AGENDA
1. Opening
2. Reading and approval of minutes of AGM held on 2nd April
2025
3. Report of the President
4. Report of Treasurer and Approval of Financial Statement
for the year ended 31 December 2025
5. Approval and ratification of donations made during year 2025
6. Approval of Provisional Budget for the Year 2026
7. Election of Office Bearers for the year 2026
8. Appointment of Auditor for the year 2026
9. Any other business 

Dated: 3rd March 2026
Secretary
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Les Etats -Unis envoient
un 3e porte-avions le
George Bush en Iran

Alors que Donald Trump a menacé le 7 mars d’intensifier
les frappes américaines sur l’Iran, l’envoi d’un troisième
porte-avions, l’« USS George H.W. Bush » au Moyen-
Orient, est donné comme probable. Jusqu’alors en
Méditerranée, l’« USS Gerald Ford » a franchi lui le canal
de Suez pour se rapprocher du Golfe.

Donald Trump a déclaré samedi 7 mars que les États-Unis
allaient frapper l’Iran très durement et a menacé d’étendre les
frappes à des zones et des groupes de personnes qui
n’avaient encore jamais été considérés comme des cibles.

Sont désormais sérieusement envisagés pour une destruc-
tion totale et une mort certaine, en raison du mauvais com-
portement de l’Iran, des zones et des groupes de personnes
qui n’avaient encore jamais été considérés comme des cibles,
a ajouté le président des États-Unis alors que l’Iran a fait
savoir le jour-même que le pays ne se rendrait pas.

Entraînement préalable
Les États-Unis devraient prochainement déployer un
troisième porte-avions au Moyen-Orient, selon des informa-
tions rapportées par la chaîne américaine Fox News. Le
navire serait dirigé vers la Méditerranée orientale pour rejoin-
dre au Moyen-Orient l’ USS Abraham Lincoln et l’USS Gerald
R. Ford, signe que Washington se prépare à une guerre pro-
longée contre l’Iran, tout en visant à sécuriser les routes
pétrolières et à dissuader les attaques houthies.

Le porte-avions USS George H.W. Bush , de classe Nimitz, a
achevé jeudi 5 mars son entraînement préalable au
déploiement, a indiqué la marine américaine. Cet exercice,
appelé Composite Unit Training Exercise, dit Comptuex, con-
stitue la dernière étape de préparation pour les groupes
aéronavals avant leur certification pour des missions opéra-
tionnelles. L’US Navy n’a pas commenté les informations sur
cet éventuel déploiement. Comptuex est l’exercice de certifi-
cation du groupe aéronaval. Il nous permet de vérifier que
nous sommes prêts pour des opérations de combat majeures
à travers le monde, a déclaré le contre-amiral Alexis Walker,
commandant du groupe aéronaval 10, en commentant le pro-
gramme achevé par le USS H.W. Bush.

L’US Navy a par ailleurs confirmé que le porte-avions USS
Gerald R. Ford et son groupe aéronaval ont franchi le 5 mars
le canal de Suez, reliant la Méditerranée à la mer Rouge. Il
rejoint l’USS Abraham Lincoln, actuellement déployé dans le
golfe Persique, après avoir pris le relais du porte-avions USS
Harry S. Truman l’année dernière.

Plus long déploiement depuis le Vietnam
L’US Navy a publié plusieurs photos montrant les marins à
leurs postes lors du passage du canal de Suez, le 5 mars, par
le porte-avions de dernière génération de l’US Navy. Sur l’une
d’elles, on aperçoit le destroyer lance-missiles USS
Bainbridge (classe Arleigh Burke) franchissant le canal à l’ar-
rière du porte-avions, ainsi qu’un troisième navire de guerre
non identifié.

Si le USS Bush rejoint le Moyen-Orient, il s’agirait de la pre-
mière fois que les États-Unis déploieraient simultanément
trois de leurs porte-avions nucléaires dans la région. Cela
représenterait une immense puissance de feu concentrée
dans la région et concorde avec les déclarations du
Pentagone et du Centcom (commandement central améri-
cain) selon lesquelles l’opération Epic Furry s’intensifie.

Au cours de la première semaine de la campagne, le
Centcom affirme avoir touché plus de 3 000 cibles. Selon cer-
taines sources, les Israéliens auraient également mené 2 500
frappes. À la fin de la première semaine de la campagne, les
autorités annoncent que 43 navires iraniens ont été endom-
magés ou détruits et que 80 % de leurs défenses aériennes
sont hors service. Elles affirment également que les tirs de
missiles et de drones ont considérablement diminué.

L’USS Gerald R. Ford est parti en mission le 24 juin 2025, ce
qui est en passe d’en faire le plus long déploiement d’un
porte-avions américain depuis la guerre du Vietnam. L’US
Navy reconnaît désormais qu’un déploiement aussi long et
d’une telle ampleur exige une grande endurance et met à
rude épreuve les plus de 4 000 personnes à bord du porte-
avions. Ce dernier, initialement stationné en Europe et qui
avait fait escale à Marseille l’été dernier, a traversé l’Atlantique
en urgence pour rejoindre les opérations au large du
Venezuela, avant de se détacher et de regagner rapidement
la Méditerranée orientale. L’US Navy a indiqué que l’équipage
a bénéficié d’un bref répit fin février, lors d’un ravitaillement de
routine en vivres, carburant et munitions dans la baie de
Souda, en Crète.".

Guerre au Moyen-Orient

Le silence assourdissant de l'Inde
Le Premier ministre indien, Narendra Modi, s'est muré dans
le silence. Pas un mot sur les frappes américano-israéli-
ennes sur l'Iran ni sur les représailles iraniennes au Moyen-
Orient. Pas un mot non plus sur le torpillage par un sous-
marin américain de l'IRIS Dena, frégate iranienne invitée par
New Delhi à participer à des exercices multilatéraux en
temps de paix dans le golfe du Bengale, afin de réaffirmer
leur engagement en faveur de la liberté de navigation et du
droit maritime. Il a fallu attendre le lendemain de l'attaque
contre ce navire, qui a coûté la vie à au moins 84 personnes,
mercredi 4 mars, pour que le Premier ministre indien,
Narendra Modi, se contente de déclarer qu'"aucun problème
ne peut être résolu uniquement par un conflit militaire".

Ce silence a été vivement critiqué, notamment par
Mallikarjun Kharge, président du Parti du Congrès, formation
de l'opposition, qui a accusé Narendra Modi d'avoir "renoncé
de manière irresponsable aux intérêts stratégiques et
nationaux de l'Inde" en ne prenant pas la défense des invités
de leur nation.

Alors que New Delhi était parvenu, au cours des dernières
décennies, à entretenir des relations parallèles avec Israël,
l'Iran et les émirs et cheikhs du Golfe tout en évitant de s'im-
pliquer dans leurs conflits, l'opposition s'inquiète désormais
de cette passivité qui pourrait mettre à mal l'"autonomie
stratégique", fondement de la politique étrangère de l'Inde.
"Lors de l'invasion russe de l'Ukraine, Narendra Modi avait
déclaré au président russe que nous ne vivions plus à l'ère
de la guerre. Pourtant, il s'est abstenu de transmettre le
même message à Donald Trump et au Premier ministre
israélien, Benjamin Netanyahu, après leur attaque contre
l'Iran", regrette, dans The Wire, S.N. Sahu, ancien attaché de
presse du président indien Kocheril Raman Narayanan
(1997-2002).

Nombre d'observateurs rappellent que l'Inde s'est éloignée
de sa position historique de neutralité au Moyen-Orient
lorsqu'elle a conclu avec Israël un "partenariat stratégique
spécial", lors d'une visite de Narendra Modi à Tel-Aviv les 25
et 26 février. "Ce n'est pas rien. D'ailleurs, Narendra Modi a
été le premier chef de gouvernement d'un pays du Sud glob-
al à fouler le sol israélien depuis le 7 octobre 2023. Les
enjeux étaient aussi militaires, commerciaux et tech-
nologiques", explique Nicolas Blarel, spécialiste de la poli-
tique étrangère indienne et maître de conférences à l'Institut
de science politique de l'université de Leiden, aux Pays-Bas,
à RFI.

Réduction drastiques des relations avec l'Iran
En contribuant à sortir Israël de l'isolement diplomatique, les
Indiens espéraient surtout envoyer un signal politique fort à
l'administration Trump, qui, contre toute attente, s'est rap-
prochée ces derniers mois du Pakistan. Il s'agissait égale-
ment d'apaiser les tensions avec les États-Unis, qui avaient
puni dans un premier temps l'Inde pour son protectionnisme
et ses achats de pétrole russe.
Aux termes d'âpres négociations, New Delhi et Washington
étaient parvenus, le 2 février, à un accord commercial, jugé
largement défavorable à l'Inde : Donald Trump acceptait en
effet de faire passer les droits de douane de 50 % à 18 % en
échange de l'arrêt total par l'Inde des achats de brut russe.

C'était sans compter le blocage du détroit d'Ormuz, dès
l'amorce des frappes américano-israéliennes sur l'Iran, le 28
février. La suspension des opérations dans ce passage
essentiel du commerce international frappe de plein fouet

l'Inde, troisième pays importateur mondial de brut, dépen-
dant des Émirats arabes unis, de l'Irak, de l'Arabie saoudite
et du Qatar pour leur pétrole et leur gaz naturel liquéfié.

Alors que New Delhi était pris à la gorge, Washington lui a
accordé, le 5 mars, une dérogation de 30 jours pour lui per-
mettre d'acheter du pétrole russe. Annoncée par le secré-
taire du Trésor américain, Scott Bessent, cette mesure,
visant à soulager les raffineurs indiens à court terme, ne se
fera certainement pas sans contrepartie.  "L'Inde est un
partenaire essentiel des États-Unis, et nous sommes conva-
incus que New Delhi va augmenter ses achats de pétrole
américain", a ainsi affirmé Scott Bessent.

Refusant pour le moment de soutenir ouvertement le camp
américano-israélien, l'Inde n'a pas non plus lâché son parte-
naire iranien, qui, dans les années 1990, était son premier
fournisseur de pétrole et avec qui elle a développé le port
iranien de Chabahar sur la mer d'Oman. Depuis dix ans, le
gouvernement Modi a toutefois drastiquement réduit ses
relations avec l'Iran, notamment en ce qui concerne les
importations de brut. Désireuse de donner des gages aux
États-Unis après l'accord commercial conclu le 2 février,
l'Inde a saisi trois pétroliers battant pavillon iranien que les
autorités américaines accusaient de trafic de pétrole.
Quelques jours plus tard, le gouvernement indien déclarait
au Parlement que son engagement dans le projet portuaire
iranien était terminé.

"Jeu d'influences"
Reste qu'un blocus prolongé du détroit d'Ormuz pourrait
creuser le déficit et peser sur l'inflation, la roupie étant la
devise asiatique la moins performante cette année. Elle a
déjà chuté de 9 % par rapport au dollar au cours des deux
dernières années. Le conflit en Iran menace aussi les expor-
tations indiennes. Les Émirats arabes unis sont les deux-
ièmes importateurs de produits électroniques indiens, der-
rière les États-Unis. Par ailleurs, près de 10 millions d'Indiens
travaillent dans le golfe Persique, fournissant des transferts
d'argent qui pourraient se tarir. Prise au dépourvue, l'Inde n'a
pas eu le temps de les faire évacuer.

"Elle est encore dans la réaction et n'a pas réussi à devenir
un acteur influent dans la région malgré ses partenariats
avec Israël, l'Iran, les Émirats arabes unis ou l'Arabie saou-
dite. Elle s'est pourtant posée comme une possible médi-
atrice dans les crises régionales depuis trois ans, sans toute-
fois s'engager de manière très concrète", observe Nicolas
Blarel.

Pour l'heure, l'Inde temporise. "Ces différents épisodes guer-
riers laissent apparaître un jeu d'influences : l'Inde cherche à
utiliser l'Iran pour prendre le Pakistan en tenaille, comme elle
s'efforce de le faire avec l'Afghanistan", explique Christophe
Jaffrelot, politologue français spécialiste du sous-continent
indien, dans Le Grand Continent.

Selon lui, la peur des Pakistanais de voir les Taliban afghans
se rapprocher de New Delhi explique en grande partie les
frappes en Afghanistan des derniers mois. S'il s'était d'abord
réjoui du départ des troupes américaines ordonné par Joe
Biden en 2021 et du retour des Taliban qui a suivi, le pouvoir
politico-militaire pakistanais a ensuite contribué à renforcer
ceux qui allaient devenir ses ennemis. Ainsi, le silence de
Narendra Modi pourrait aussi être une stratégie d'attente,
visant à conserver une marge de manœuvre, à l'heure où
une nouvelle donne géopolitique se dessine au Moyen-
Orient, en Asie centrale et en Asie du Sud.

Liban

300,000 personnes déplacées après les frappes israeliennes
Le Conseil norvégien pour les réfugiés (NRC) a affirmé vendredi
que 300.000 personnes étaient déplacées à l'intérieur du Liban,
après les frappes aériennes et les ordres d'évacuation israéliens.
Israël a demandé à la population civile d'évacuer des centaines de vil-
lages dans le sud du Liban, dans la région orientale de la Bekaa et dans
la banlieue sud de Beyrouth, "avec un nombre de personnes poten-
tiellement déplacées pouvant dépasser un million", a affirmé l'ONG
dans un communiqué.
"Les ordres d'évacuation émis par Israël exigeant que les civils quittent
plusieurs régions du Liban suscitent de graves préoccupations au
regard du droit international humanitaire, qui interdit le transfert forcé de
populations civiles", a estimé le NRC.

"Ces ordres ne semblent pas avoir de justification militaire et n'offrent
aucune garantie de passage sûr ni de soutien aux personnes en fuite,
aggravant ainsi les souffrances de centaines de milliers de familles", a
ajouté l'ONG.Celle-ci a insisté sur la nécessité de protéger les civils, y
compris ceux qui choisissent de rester ou qui ne peuvent pas se
déplacer.
Le ministère libanais de la Santé a annoncé vendredi qu'au moins 217
personnes avaient été tuées et 798 blessées depuis le début des hos-
tilités entre Israël et le Hezbollah lundi.
Le Premier ministre libanais Nawaf Salam a accusé Israël de provoquer
"une catastrophe humanitaire" du fait des déplacements massifs de
populations.
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Eberechi Eze a marqué le but vainqueur alors
qu'Arsenal a survécu à une peur pour vaincre
Mansfield, troisième division, 2-1 et atteindre les
quarts de finale de la FA Cup samedi, gardant leurs
espoirs d'un quadruplé historique.

Le patron des Gunners Mikel Arteta a effectué neuf
changements dans l'équipe qui a battu Brighton 1-0 en
milieu de semaine pour ouvrir une avance de sept
points sur Manchester City au sommet de la Premier
League.

Noni Madueke a placé les 14 fois vainqueurs de la FA
Cup devant les lutteurs de la League One peu avant la
mi-temps, mais le remplaçant Will Evans est revenu à
égalité peu après la pause.

Le match s'est ouvert, avec des chances pour les deux
équipes avant que l'attaquant anglais Eze ne frappe
pour rétablir l'avance d'Arsenal, quelques minutes
après avoir été introduit par Arteta.

« C'était un match de FA Cup à part entière et c'est
grâce à Mansfield, le stade, l'atmosphère que les fans
ont créée », a déclaré Arteta à TNT Sports.

« C'était un peu de plaisanterie, une excellente atmo-
sphère pour eux de continuer à pousser l'équipe et ils
ont rendu la tâche très difficile pour nous. »

L'Espagnol a déclaré que son équipe devait être plus
impitoyable devant le but après un après-midi incon-
fortable dans les East Midlands.

« De toute évidence, nous avons également commis
une erreur sur le but. Cela nous a coûté l'élan et la
confiance pour eux. Mais dans l'ensemble, heureux de
leur performance. »

Jeunes fusils
Max Dowman est devenu le plus jeune joueur de FA
Cup des Gunners, à partir de l'âge de 16 ans et 66
jours, et il y avait également une place de départ pour

Marli Salmon, 16 ans, alors qu'Arteta mélangeait son
peloton.

Arsenal a profité de l'essentiel de la possession ini-
tiale, mais les hommes de Nigel Clough, qui avaient
battu les lutteurs de Premier League Burnley au tour
précédent, se sont rapidement installés et ont créé un
certain nombre d'occasions.

Rhys Oates était une menace constante tandis que
Tyler Roberts clignotait de loin.

Mais Arsenal a débloqué la situation à la 41e minute
lorsque l'ailier anglais Madueke a envoyé un tir du
gauche en curling en fléchissant devant le gardien de
Mansfield Liam Roberts.

Cela signifie qu'ils sont devenus l'équipe de Premier
League à atteindre 100 buts dans toutes les compéti-
tions cette saison.

Sans se décourager, Mansfield était à égalité peu
après le redémarrage lorsque le remplaçant Evans a

fait payer Salmon pour une passe lâche, gardant son
sang-froid pour passer devant Kepa Arrizabalaga.

Les deux équipes ont eu d'autres occasions dans une
égalité divertissante de cinquième tour, mais Eze, qui
n'avait été sur la pelouse que quelques minutes, a
frappé à la maison du bord de la surface pour remettre
Arsenal devant à la 66e minute.

Les hommes d'Arteta n'ont jamais pu se détendre mais
ont tenu bon pour atteindre les huit derniers.

Le triomphe d'Arsenal en FA Cup en 2020 reste le seul
trophée majeur d'Arteta pendant son mandat aux
Emirats.

Mais ce sont des favoris de choix pour remporter la
Premier League pour la première fois depuis 2004 et
affronter le Bayer Leverkusen lors du match aller de la
Ligue des Champions, mercredi dernier, à 16.

Arsenal a également une finale de Coupe de la Ligue
contre City à Wembley le 22 mars.

 Mansfield Town  1  Arsenal  2

Les Gunners se qualifient pour le prochain tour après une âpre bataille

Facile victoire des Reds
Trois jours après un revers cinglant à Molineux, les
'Reds' ont pris leur revanche (1-3) face à
Wolverhampton pour valider leur billet pour le tour
suivant de la FA Cup.

Les hommes d'Arne Slot ont fait la différence en sec-
onde période, portés par un missile lointain d'Andrew
Robertson et le sens du but de Mohamed Salah. Curtis
Jones est ensuite venu sceller un succès capital au
cinquième tour pour Liverpool, effaçant ainsi l'affront de
la défaite 2-1 concédée face à la lanterne rouge de la
Premier League soixante-douze heures plus tôt.

La réduction du score tardive de Hee-Chan Hwang n'a
été qu'une maigre consolation pour les 'Wolves'.
Qualifiés de "lents et prévisibles" par un capitaine Virgil
van Dijk furieux après la débâcle du milieu de semaine,
les 'Reds' ont remis les pendules à l'heure lors de leur
retour dans les West Midlands.

Malgré les 450 millions de livres sterling (599 millions de
dollars) investis lors du dernier mercato, Liverpool con-
naît une campagne de défense de titre laborieuse,
faisant de la FA Cup et de la Ligue des Champions leurs
dernières chances de trophée cette saison.

Relégué à la sixième place de la Premier League — à
19 points du leader Arsenal — Slot se doit de décrocher
un titre pour apaiser la pression croissante qui pèse sur

sa deuxième saison mouvementée à Anfield.

Toujours en lice pour un neuvième sacre en FA Cup, le
premier depuis 2022, Liverpool se projette désormais
vers son huitième de finale aller de Ligue des

Champions à Galatasaray mardi. Pour ce match retour
face aux 'Wolves', Slot a procédé à quatre change-
ments, dont un remaniement défensif majeur : Jeremie
Frimpong, Milos Kerkez et Ibrahima Konate ont tous été
laissés sur le banc.

Wolves  1  Liverpool  3
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Les Blues chanceux éliminent les Red Dragons réduits 
à dix en prolongation

Chelsea a composté son billet pour les quarts de
finale de la FA Cup, mais les Blues ont dû passer
par la prolongation pour venir à bout de Wrexham,
samedi.

Chelsea a évité une énorme surprise en FA Cup grâce
à des buts en prolongation d’Alejandro Garnacho et de
Joao Pedro, qui ont scellé une victoire 4-2 arrachée
face à Wrexham, réduit à 10.

Wrexham a fait douter Chelsea jusqu’au bout et a mené
à deux reprises, mais le carton rouge de George
Dobson à la 93e minute a coûté cher, les Blues finissant
par s’en sortir.

Le club de Championship a stupéfié Chelsea à la 17e
minute lorsque la longue chandelle de Callum Doyle
dans le dos de la défense a été récupérée par Sam
Smith, qui a contrôlé avant de conclure face à Robert
Sanchez, le gardien de Chelsea étant puni pour son
instant d’hésitation.

Cependant, malgré leur domination, les locaux ont été
rejoints cinq minutes avant la pause dans des circon-
stances malheureuses : la tentative de Garnacho a été
sauvée sur sa ligne par George Thomason, avant que
le ballon ne revienne heurter Arthur Okonkwo et ne
finisse au fond.

Chelsea a accentué la pression après la pause, mais
s’est retrouvé à nouveau mené à la 78e minute quand
Doyle a dévié instinctivement la frappe de Josh
Windass vers le but, surprenant Sanchez.

Josh Acheampong a toutefois apporté une réponse
presque immédiate à l’équipe de Liam Rosenior, en
expédiant le ballon sous la barre quatre minutes seule-
ment après que les Blues ont concédé le but.

Et après que Pedro Neto a fait trembler la barre trans-
versale, la mission de Wrexham s’est encore com-
pliquée quand Dobson a été expulsé dans le temps

additionnel de la seconde période après une interven-
tion en retard et trop haute sur Garnacho, son carton
jaune initial ayant été transformé après intervention de
la VAR.

Chelsea a fait fructifier sa supériorité numérique six
minutes après le début de la prolongation, lorsque le
centre millimétré de Dario Essugo a été repris de volée
victorieusement par Garnacho, même si Wrexham a fait
frissonner les huit fois vainqueurs à la 114e minute.

Lewis Brunt a marqué de la tête au second poteau
après la déviation de Kieffer Moore sur corner, mais la
joie de Wrexham a été de courte durée : le but a été
annulé pour hors-jeu, et Chelsea a profité de ce sursis
quand Joao Pedro a trompé Okonkwo à la 125e minute.

Chelsea s’est désormais qualifié lors de ses 25
dernières confrontations de FA Cup face à des équipes
d’une division inférieure, depuis sa défaite 4-2 contre

Bradford City en janvier 2015, même si les Blues ont dû
s’employer pour rejoindre les quarts de finale de la com-
pétition.

Wrexham a dominé la bataille des expected goals (xG),
avec un total de 1,8 sur 19 tirs, contre 1,62 sur 21 ten-
tatives pour Chelsea, la qualité individuelle des Blues
dans les 30 derniers mètres ayant fait la différence.

Garnacho a livré le moment décisif avec son premier
but en FA Cup depuis celui inscrit contre Manchester
City en finale 2024 avec Manchester United. L’Argentin
totalise désormais cinq buts en sept matches de coupes
nationales avec Chelsea cette saison, contre deux en
25 rencontres de Premier League et de Ligue des
champions.

Mais les Blues ont aussi été aidés par Dobson, devenu
le premier joueur de Wrexham expulsé en FA Cup (à
partir du premier tour) depuis Luke Young contre
Newport County en décembre 2018.

FA CUP
Wrexham  2  Chelsea  4
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Newcastle 1  Manchester  City  3

Les Magpies ne font pas le poid face aux Skyblues
Manchester City, malgré dix
changements dans son onze de
départ, a battu Newcastle 3-1 pour
atteindre les quarts de finale de la
FA Cup samedi.

Plus tôt, les leaders de la Premier
League Arsenal ont poursuivi leur
quête d’un quadruplé historique en
venant à bout d’une équipe de
Mansfield pleine d’envie, pour rem-
porter leur match du cinquième tour 2-
1.

L’entraîneur de City, Pep Guardiola,
qui doit jongler avec les exigences de
la Premier League et de la Ligue des
champions, a quasiment renouvelé
tout son effectif par rapport au match
nul 2-2 contre Nottingham Forest en
milieu de semaine, seul Matheus
Nunes conservant sa place.

Eddie Howe a effectué seulement
quatre changements dans son équipe
de Newcastle, fraîchement victorieuse
face à Manchester United en milieu de

semaine, avec le buteur Will Osula tit-
ularisé pour l’occasion.

L’équipe locale a démarré fort à St
James' Park et a ouvert le score
logiquement grâce à Harvey Barnes,
qui a conclu avec sang-froid après
une passe de Sandro Tonali.

City a égalisé à la 39e minute dans
des circonstances étranges, lorsque
le ballon dangereux de Jeremy Doku
derrière la défense est arrivé jusqu’à
Savinho.

Le Brésilien est resté immobile et a
laissé le ballon rebondir sur sa jambe
pour finir au fond des filets.

Peu après la reprise, City a renversé
la situation grâce à Omar Marmoush,
qui a envoyé le ballon sous la barre à
bout portant. L’attaquant égyptien a
ensuite inscrit son deuxième but à la
65e minute, permettant à son équipe
de prendre le contrôle total du match.

Guardiola a fait appel à un banc rem-
pli de talents internationaux pour
apporter du sang neuf, et City n’a qua-
siment pas été inquiété pour atteindre
son neuvième quart de finale de FA
Cup en dix ans.

City, qui se déplacera chez le Real
Madrid en milieu de semaine, reste en
course pour le titre en Premier League
mais compte sept points de retard sur
Arsenal après son faux pas contre
Forest.


